
SMt AN4 S REL1GIEUX, SCIENTiFIQUES, POLITIQU ES ET LITTÉRAIRES.

nt. Le Révérend Pkre Bertrand, supérieur de's misniofnnires Jésuites de cération des che'fs-du rappel. Dans, laplupart des villes. les rmagsrins et les

MaduîréVinlgi-Liig mriiîrmnirecs frnnçai et vin t-einl indigènes v assistien. étahliserîent publicz ont été fermé.., tandis que des meetings étaient con-

M gr. ' lôroe joilta qu'i avail reçu d Mgr. P éinchau, vienire' apostoliqe voqués pour donner à O'Connel. de nouveaux téioignrages de respe-t et
de Su-Tciitien, vn Chine, une 'eure <alée 1er septembre IS43, lo tani que, de vénéraioni. A Dubliir, le premier miiagibtrat de la ville a pris Plinitiative,
dans le Courant de l'atnée vingt-iic rille d-x cent 'qua tre- vingtdooze in.vilant toius les r: toye ns à se r.éunir pour exprimer publiqiemruent au pé-
enfanîts dl'nfidéles ci danger dle mort avieinit été baptisés dans sonr sei vi- re de la patrie leur aniour et leur eniri.òre soulrsisîon.
enrial. Sur ce iinibre ernvirfon gi,-:orze mille, imoi it -pl aprés letir b-p- M. O'Brien, Pun des meiiibre les plus iifIaenis de la Chambre des Comu-
ltne, louent muniiinenai.t Dieu dans te viol, et prient loir lu Chine. Unr, imntiiie,, pour qiti tous les partis en Ahglelerre ont la plus grande considéra-
ussocatio, suus le ilrnom dt- .S'ocié[ tir élite. aivait été furrmx èe lait-= ce vi- tionli's st ilis à la tcle le l'asi ociation du rappel et a adressé à l'Irlande une
cariat i elle est coipio-êe de e lrsonnes qui se àvent å cette saillt. o:u- proclamniat;on éw rgique.
vre (Irt ialprie des enfitl'i.tilà-res eii iltiger de ort ; Ielues--uns " Par une interprétation furcée de la loi sur le complot, dit-il, on a viol6
d'entre eux vovîgeit-4i'ti districi a l'noire, à la recherche de ces enfants ; tour. les droits de la libre défense.
d'nîutires ré-ilelit dans les lieux les ph pluleux. La divine Providence a " Rappelez-vou- que vo:re biierfaiteur est en prison pour avoir partagé.
dîrgit répandre d'ab untes bnriion-a sur les travaux de cc ligne vos rentimtens. Conolez-le par votre sympathie ; conaolez-le en redou-

-ré bi lit J'eflorts pour la cau rise di. lit patrie.
a rt:;. ... :"Calholiques d'Irlaridp, à qui devez-vois d'être délivrés d'un honteu:c

-Dans le cruiranq d, moi. dé nioiivemlbre, iln relrgetix de, VOrdlre des Soc- .asclivage ? Si votre cœur répondi: à O'Cornnell, raprpelez-vous qu'il esterk
.celant fît eir nryIle Constanirtinpte n M ételin pour y tonder rnit couvent et prison parce qu'il vous a défendus eans reli he et sans jamais hésiter.

Une Chapllie dot-iitl blis-eret était il, venir c ire en rnion ir dugrand , " Pi-atestni-rs d'Irlande, il est poîseible qu'en cherchant à maintenir voire

nir bre e catholiques riidant dans 'it-. A près échoué diane pIusi- jréponîdérance vous ayez été quelquefois pousse à l'exaspération par Phon-
eurs tentarive- (nquisition le terrein. il régi- >'t enfin à ac-huiter d'un Armé- rie qui-vois attrqIuîiait le plus viveient ; mîair; si tout sentiment .généreu:c.
-nien ue imaison dont les titres di propriété f' reiit inis ar ioni d'un* darne .'e-t pas éteint en vous, oubliez .les c.rlliiorns passées" et rappelez-voue
sarde. Une salle de cette maisin frt covie et rhapelle, .et la-messe y i,'O'Cdnnell etcaptirparce qu'il a voulu rendre votre pays grand, prospèr.-
fut célébrée le jour le Nd. lis bientôt quelques iitrigans farna:iques ob- et h-eureux.
tinrent une lettre vizirielle qlui or.!aOnrinit'nu gîîuverneir die Mételiri de faire " lîlinlaie de toute "classe et de toute croyance, unissez-vous pour la
ré-ilier la vente de ln maisoni orculpsée par les religieux. Towtes les démnrar- défense (le vos droits. Nous rie faisons point -in appel' à la force. Notr&
ches du conýutl dte Frairce, et ýcs poTlrts poîr n.rèter l'exée.rtion de Plordre lutte est pactifique ; le respect des lois et la perskvérance ïont nos garan-
viziriel ayaînt été :.n, iuat, l'amrl:iss:leur français en derimndla formel'e- ties rie sue.eès. Que les habitanrs de' chaque paroisse se réunissent.pour
mient le retraii, en in. isinil lr.ir <iqre la Pifrie prit tou1tes les iiestireî propre.« téioigner leurs syrprat hies et leurs condoléancess aux.patriutes (lui Souf-
à ns-urer à .Aein 'exercire aisibîle et régulier du cuie religieux. . frent ; qu'ils protestent avec indignation contre l'iüijustie qui les a frap-

La déco- rrle le eumr--ndeir eut u plh-i succèr. et 24: heures après, 'pés ; que. le clergé guide et modère les fidèles ; que surtout nos ennemis sa-
lr.inr te pltu îêrreritiren Tut éxiedié aut gouverneur de Netelin de respec- chent bien que la bitte pour. nos droits ne cessera qu'avee le rétablIsEemeýt

rer te 'iui a' ait été fr, e de n'iinqu éter cr quoi' que ce soit l propriétaire de Pidépendance naiinale.
lenare de la rmrni..on nocrupée par les religieux protégés de la Fëance. Aii-i que le pen-e'nt les jrirniaux whigs,'agitation a reçt une impuhio¯n

Depuis lis, la resse est célélu èe règilièrement dans la hapelle du cou- nouvelle, qu'il sera difficile de calmer sans recourir à de lårges conee>sions.
vent. et la polation catholique ise réjoit de possilder, pour lI prerière Les journaux irlandii, après avii part durunt trois jours entourés de signes

uni, tin établhssement dont le beoini se faisait viveiternt sentir, et. qu'elle le deuil. contintient à iimprifier en larges caractères au-dessus de leur pi in-
spkeelait depuis longues aininéee de tous ses veux. cipal article : Rrppelez-vous lé 30 mai! IIs sont en outre remplis d'appels

Ig; - et de ronvocationsau profit de la cause naioinale. Les murs de Dublin sont

N O U V E L.L S- P 0 L 1 T iQ U ES.. cvers de placards sur lesquels on lit . Les martyrs! Lès m.rlyrs du rai-
CAN .DA. pet ! ~Les.prisonniers d'Etait !

-M. Mrsstie, trésorier le l'Association de la.Dêlivrnce dans le listrc. La pnirlation.tnute entière a pris la* cocnrde de l'¯ssociation du rappel
rie Qu'.., a r. çu les s.nms siiivantes depuis le 22 mai dernier : pour niitirer .qi'elle n'ést.l.as iimnridée.' Pt'nd.nit ce terpt O Cornnell tient
Fîrte dii quartier Si. Lois. Hatute-Ville du Québec, par . les I-veri da ris li prison de Circular-Roed,qi'il a convertie en-une véritable

Messieurs L. Fiset et N. F. Belleau c.orlleiteurs, . . . 0£29 2 Cour. U.if fru..le compacte remplit les rues environnantes.- Des,-nesures
Paroise de Clharplain piar'J. E. 'Lrioiette écuyer. ... -. 2. 6 5 îie p.rire règlert la c.ireilation.de4 voitures, qui foirrment une procession au-

rois.e de St Auigustin îar Mesire. Lefrauçoi, curé. . 6 5 10 tWour de la pri-on. De> regisires y sont dispo>és poqr recevoir les noms des
Jean E. Larue écr., rue S:e. Anne, Quebec. . . . . . . 7 6 tiiitrr ais que lon fait queue à une autre por:e polur être admis hl'lon-

Messire Forgues, curé de Ste. Marguerite............ 0 î0 . O ne-ir .!e vair Pz prisonniers d'Etat.. Les adii.isions paraissent faciles, ear.
Total reçu £461 12 10à r'e,.t par fririé -s que ces braves Irlandais sont admis à voir leur chef Dac

Québer, 14 juillet JS114. niel. Parmi les premières petrsonnes qui se sont renduiesà In prison,.figtr-
. oe. rent Ic. lord-maire, Mgr. French, évrque de .Galheny ; Mgr. Flèmir g,.éve-

-Oi éerit de Rone, 1-. mai : que de Terre-Neuve ; le dernier lord-maire, alleinan Roe ; -M. O'Brier:
. M. le roi dr Bavière est arrivé hiqr soir avec sa suite,.inconito, sots netbrt du parlement, plusieurs illuistrations di .barreau et tout ce que DJ-

le nom le comte d'Augusta. . S. M. cat descenidue à son palais (Giardiino i blin rompe 'homnes éminetti dans les prfessions Ilbérales, Plinduistrier
Malin). Si Majeutéjouissait d'une parfaite s:nté. . Le roi a été reçu pur le commerce. L'àumôsnier d'O'Connell va-chaque matin céèbrer la mieif.,
l<amrbai.indcur de Bav&ére, M. le corîte de Spatur, et par les arti.tes bava- dans In-prisnn. Il écriv.it iei le quittan, le second jour de sa captivité :

-ruis, auxluels .'étaîeni joints d'autres artistes alemands.'. " Je virrus il, célébrerles divin. iystèris.pour O'Connell dans sa celluk.
ANGLETERRE; VOuS rie serez pas surpris que mon cteur déborde d'émotion, dtune éniitiui

-Le .lonileuirprarisien cautitit la.nuote suivante :i laquelle ne se iréle iié-nntoins ni tri>tesEe ni décourgeme.nm. Je n'ai jF
'-Dats la séanînce de la CiaibrU des Cumunries d'Angleterre di 10 juninl , mais vi le libérateur dans une attitude p!lus sulilirne que ce matin, ag neuil.

.ir R. Pe,'l, en réporise à.une inter.pellatioié a dit que le goiuverniemernt a,- lé, dansles fers, je pîtuis le dire, devant l'outel qu'il a lui-iiéiîme affrant
glais avait reçu de don Carlos une coinrunication déclara.t quei, ti lron cani- C'éait un ibien plus beau spectacle que certu du I juste luttant avec Pladver.:
se-ntail arr mariage de onir fils niné avec la reine d';snngne, il ferait c.ertarin- té."Si ccux qui ont travaillé par loti les moyen> à abreuver d'airertire età

nrcession. Le gounvernement e-pagnol n ru comunication de ces dópe- dégîia ses vieux ians avaient vi sa jo~yeuse sérénité ain. moment où il ret-
sbes ; e' juisqru'ir:i, il n'a pas fait de réposie. Sir Robert Peti a nref-é d, vnit la divine rormmuion, je ne dirai pas qu'ils auraient été désappoiaté..
se prononeîr sur l'upprèciration, pur le gourvernener, des coimunications niais, pourl'honernr i la nature hrmine, je suis Crn'.ainuet qu'ile se- s
je don Carlos." r.aetnt repenrris d'avoir chérehé à inprimer à un tel homme la flétrisî%r.

tm-L . . d'ru conispirateiir.
O'Coinell en prison.-Le goivernement angla-i7 riçouro une dure leçon Cc. fraits sont assez élocienîts rpar eux-nires pour dispenrer de toue rE

L:.s vives symrupatines qui, (re totes p irs, ëclatteut pour ilus4i re prisonnier flrxion. Ils sont dignes de fier 'atteit on des gouvereimente quoi 'e -ruiet
.qu'il %i-ent de niertre sous les vrrrix sont unue énergique protestatitr coir- atssezx min us Ilîur opprimer impîuiiiné muent les conrs:iences. I 'Irlarnd' dn
Li politique ir'aiiaIise tiu cabint tory. Il n'a fallu à Lndres r;ni rmni ni Monde cnholique li resure rdcln.puiri'nnce que peut encore la rmajorli
que tri prsence dii zr risse potur trnur 'e'et produti par 'empruuisonce- Itune ruation quand-elle reverndique ses droits en prenant pour point d'app
ment tit libératetur. Mais en. Irfinde,Je peiulein' .pas de distration à en la conscîice..
dnurtiletir, et toit Va-cendant dO'Coidell eM .néeeusaie ':îpour coimprimer les FRAINCE.
Ml:sris de l'indignatiun publique. Chatue lbiindais ressent. comine une pei. -Le emormenement drs hustiés entre l'empijre le Marne et la Fcrns-
me dont il.e-t personnellemnt victimrue, la violence exer:uée conutro. O'Connel1. peur infirer graveinent sur l'état de nos reliions a %'em 1' Espinrgrle. On s.i

-il voit sa religion, sa liberté, cri patrie mrenncées par te dernier culental om que les iniuires reçues par l'Esplagne dans lus personne le son consul à M
mis sur le elhamrpionu et le rotectur de ses droit-. zagan sont lès premiers motifs de la guerre sinie qui vient d'éclater con1t.

Nous n'avon jamtrnis riein li de.p'u. touebanrt quire les détaile appor s le- notue. Toutes les circonst.ies paraissent îe réunir pour fivorieer une aIL

puiturois jurs pnr tes feurUles dle Dlin. -Tourres -les provinces de l'landr rince militaire, une fraternité d'armes entre l'Esprge et la France. Un ec
uit.panrtagé lu deuil de la. cpiale en apprenain condamnation et. Picar- fat tEpagne, le prince D.. He.,rique, à brd dsu. bri.gantin Maneanarea


